
En présence des événements qui 
se succèdent dans l ’Eglise catholique 
depuis plus de 40 ans, et en prévision 
également de ceux qui actuellement se 
préparent, il est parfois difficile de ne 
pas vivre dans un certain état d’angois-
se, ou pour le moins de crainte relative. 
C’est pour cette raison à mon avis qu’il 
faut être prêt : prêt à affronter tous les 
dangers.

Sans doute attendez-vous à ce que 
nous vous encouragions à lutter pour 
le Règne Social de Notre-Seigneur, à 
combattre toutes les forces qui se sont 
coalisées et se coalisent contre l’Eglise, 
contre ce qui reste de catholique dans 
certaines nations de notre continent, 
contre tout ce qui a permis la construc-
tion et le développement de l’Eglise.

Certainement notre devoir est celui 
de vous fortifier et de ne pas contribuer à 
votre découragement. Notre mission est 
évidemment d’éclairer les intelligences 
et de fortifier  les volontés pour arriver 
au résultat voulu par Dieu. 

Nous serons peut-être accusés en-
core longtemps de « fascistes », « inté-
gristes », « fondamentalistes ». Ce sont, 
aujourd’hui et depuis quarante ans, les 
accusations par excellence, celles qui 
dispensent de toutes les autres, comme 
de tout argument de raison. Ce sont les 
accusations qui se dressent contre tous 
ceux qui refusent quelque compromis-
sion avec les folles doctrines œcuméni-
ques, syncrétistes, gnostiques, laïcistes, 
marxistes, socialistes, libérales, démo-
crates et démagogiques. Nous formons 
le parti de ceux qui refusent de tels com-

promis. L’homme nouveau, le monde 
nouveau que tant de nos contemporains 
semblent voir apparaître à l’horizon ne 
nous émeuvent pas le moins du monde. 
Dans nos rangs, c’est évident, ont ap-
paru certaines indulgences qui, sans le 
vouloir toujours expressément, contri-
buent néanmoins au relâchement des 
coutumes chrétiennes et des convictions 
religieuses, indulgences qui ont toujours 
mené à la ruine des sociétés chrétiennes, 
de tout ce qui fut et devra demeurer dans 
l’Eglise et les sociétés chrétiennes. 

Nous ne sommes pas aux côtés des 
hommes d’Eglise plus protestants que 
catholiques. Nous ne sommes pas aux 
côtés de ces prêtres qui ont trahi l’idéal 
de notre Seigneur Jésus-Christ pour le 
remplacer par un vague idéal humaniste, 
sentimental, ou charismatique.

Nous, nous restons aux côtés de No-
tre Seigneur Jésus-Christ avec les saints 
qui ont sanctifié tant d’âmes et tant de 
nations ; nous demeurons aux côtés de 
ces hommes illustres qui ont voulu ren-
dre à leur nation leur caractère chrétien 
et à l’Eglise sa beauté de toujours.

Qu’on ne cherche pas dans ces quel-
ques lignes une quelconque seconde in-
tention politique : le vrai remède, c’est la 
vie chrétienne.

« Et vous, soyez prêts », voilà ce que 
disait Notre-Seigneur à ses disciples. 
Notre-Seigneur ne leur a jamais suggé-
ré, selon les circonstances, de se déguiser 
en libéraux, révolutionnaires, socialistes 
ou opportunistes.

Soyez vous-mêmes, demeurez mes 
disciples par la foi, les hommes de la 

justice et de la charité, semble nous dire 
Notre-Seigneur.

Soyez prêts pour les combats de la 
vie privée et publique que l ’existence 
vous réserve. Ne déviez pas vos regards 
de l’Eglise, même si aujourd’hui elle se 
trouve souillée, même si par moments 
ses représentants nous dégoûtent quand 
ils tournent le dos à Notre-Seigneur 
pour aller vociférer avec les loups ; car 
tout cela n’est pas l’Eglise sainte et im-
maculée.

Etes-vous décidés ? Alors soyez prêts 
à défendre les fondements moraux et 
spirituels qui ont fait notre nation, à 
commencer par la foi catholique qui l’a 
nourrie depuis la conquête évangélisa-
trice.

La Révolution française ayant eu et 
ayant une profonde et funeste influence, 
il est bon de ne pas oublier et de rappeler 
que les principes de la pensée illuminée 
par les loges maçonniques au moyen de 
leurs fausses doctrines philosophiques 
ont ruiné peu à peu les croyances reli-
gieuses dans les esprits dits supérieurs.

Aujourd ’hui encore, et peut-être 
plus que jamais, la maçonnerie, le so-

« Tout ce qui est catholique est nôtre »
Louis Veuillot
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cialisme, l’école laïque travaillent  plus 
directement sur les âmes des enfants 
pour préparer la déroute générale, pour 
la déchristianisation des masses. 

Veillez donc, prions, fortifions nos 
cœurs et nos courages. Dieu a doté 
l ’homme d’une tête, d ’un cerveau ca-
pable de penser et de résoudre, d’une 
volonté capable d’agir avec l ’aide de la 
grâce. Alors luttons, défendons-nous, 
attaquons. Faisons chacun ce qui est 
en notre pouvoir et à notre portée pour 
freiner le mal, pour le forcer à reculer.

Travaillons pour l’Eglise, pour le rè-
gne social de Jésus-Christ dans notre 
nation, pour ce règne qui reste le seul 
qui puisse donner au monde l’ordre et 
la paix d’une vraie fraternité, enracinée 
dans la Tradition et dans les saines tra-
ditions nationales, familiales.

Le passé vit en nous : la naissance de 
la France chrétienne, les missionnaires, 
les martyrs, les saints évêques, toutes nos 
terres imprégnées de christianisme.

Quelle  nécessité avons-nous donc 
des « Mac Donald’s », de la vie « soft », 
de l’homme « light » etc,  de toute cette 
« culture » qui n’est pas la nôtre ?

Aujourd’hui se dressent deux concep-
tions du monde :

– l ’une est la conception providen-
tielle et surnaturelle, la conception 
religieuse qui repose sur la révélation, 
conception qui, au-dessus de tout, élève 
les droits de Dieu, en proclamant tou-

jours la suprématie du spirituel sur le 
matériel, en plaçant cet édifice spirituel 
et divin sous la garde de cette société 
parfaite voulue par Dieu, instituée par 
Jésus-Christ, qui est la Sainte Eglise. 
L’homme a une fin : obtenir son salut. 
Tout le reste lui est subordonné.

– L’autre conception du monde et 
de l’homme repose sur la raison seule. 
Dieu, comme une hypothèse inutile, est 
repoussé par la nature, par la science, 
par la société.

Un tel système ne peut admettre et 
n’admettra qu’une société humaine : la 
cité ou l’Etat.

Il existera une seule loi, celle que 
fait l ’homme. Cette dite loi prétend 
n’obliger que selon la conscience. Cet-
te conception a pris le nom de laïque : 
science laïque, état laïc, société laïque, 
école laïque. Ce principe laïc conduit 
à la divinisation de l’Etat, comme l’in-
carnation du pouvoir de l’homme, im-
placable dans ses exigences chaque fois 
plus extrêmes pour avancer vers l ’Etat 
totalitaire. Notre doux pays de France 
en connaît l’application chaque fois plus 
cinglante.

Qu’allons-nous faire, nous, que l ’on 
accuse de n’avoir jamais su opposer une 
résistance ? Ne pas capituler ! En tant 
que catholiques, capituler est contraire 
à notre baptême. L’absentéisme religieux 
et même politique, là où c’est possible 
sans vendre son âme, serait un immense 
danger. La religion est impliquée en tout. 
Quand Dieu sera revenu dans les âmes, 
Il reviendra dans la société, car ce qui 
sauve, c’est la vérité et la vérité seule.

Pour toutes ces raisons, soyez prêts, 
soyez ces bataillons d’élite sur lesquels 
l’Eglise doit pouvoir compter pour vain-
cre ses ennemis de l’intérieur comme de 
l’extérieur, qui, eux, sont hélas plus prêts 
que nous et bien organisés : la récente af-
faire de l’Institut du Bon Pasteur a mon-
tré, en plus d’un mauvais coup contre la 
Fraternité Sacerdotale Saint-Pie X de la 
part de Rome, combien les bataillons du 
modernisme sont très présents, hélas, 
dans notre Eglise.

Au nom de Dieu, pour le salut de no-
tre nation, pour la défense et le progrès 
de l’Eglise, pour le  bien de l’humanité et 
pour son salut, préparons-nous, soyons 
prêts.

Abbé Xavier BEAUVAIS
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HORAIRES DES MESSES

Dimanche

8h00 : Messe lue
9h00 : Messe chantée 
grégorienne
10h30 : Grand-messe paroissiale
12h15 : Messe lue avec orgue
16h30 : Chapelet
17h00 : Vêpres et Salut du T.S.S.
18h30 : Messe lue avec orgue

En semaine

Messe basse
à 7h45, 12h15 et 18h30

La messe de 18h30 est chantée 
aux fêtes de 1re et 2e classe.

L’office des Complies est chanté 
le lundi, mardi, et samedi après 
la messe de 18h30, lorsque celle-
ci n’est pas chantée.

INSTITUT UNIVERSITAIRE 

SAINT-PIE X

21, rue du Cherche-Midi 

75006 PARIS 

(métro : Sèvres-Babylone ou St-Sulpice)

Prochaines conférences

(le lundi de 19h à 20h30)

23 octobre - Abbé Christian 
Thouvenot

Benoît XVI remet-il en 

cause le dialogue interre-

ligeux ?

À l’occasion du discours de Ratis-
bonne, certains chefs musulmans 
et quelques observateurs reli-
gieux ont prétendu que le pape 
revenait sur l’œcuménisme de 
Vatican II. Qu’en est-il vraiment ? 
Retour sur 18 mois de pontificat.

6 novembre - Professeur Franck 
Bouscau, président du Jury rec-
toral de l’Institut St-Pie X.

La pensée politique du 

comte de Chambord

L’échec de la restauration monar-
chique après l’effondrement du 
Second Empire est souvent pré-
senté comme une simple question 
de drapeau. Mais derrière le dra-
peau blanc se cache une pensée 
politique de grande envergure, 
irréconciliable avec l’idéologie 
révolutionnaire.

13 novembre - Daniel Pannier, 
professeur d’histoire contempo-
raine à l’Institut St-Pie X.

Mgr de Ségur et la Révolu-

tion

Droit d’entrée : 
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CULTURE RELIGIEUSE

Pour beaucoup de chrétiens, 
voire la majorité, une résolu-

tion est une décision qu’on prend 
tous les jours et qu’on ne tient 
jamais. 

Dans le meilleur des cas, elle dure 
trois semaines et c’est un miracle quand 
elle perdure au-delà. Souvent, elle tient 
une bonne dizaine de jours le temps 
de voir qu’il était bon de la prendre… 
puisqu’elle est si dure à tenir. Parfois, 
elle s’évapore dès qu’elle est mise en 
contact avec l ’esprit du monde. De la 
résolution, nous sommes alors passés à 
la dissolution.

Que faire ? Ne sommes-nous pas as-
sez résolus ? Sans doute. Mais ce n’est 
là qu’une partie de la solution. Ce n’est 
pas tout. Et là, il nous plaît de donner 
quelques pistes pour prendre de bonnes 
résolutions.

- la première règle à respecter tient 
en ce mot d’ordre : peu. Que l’on médite 
sur le lièvre et la tortue s’il le faut, mais 
que l’on comprenne bien une chose. Il 
est déjà tellement difficile de redresser 
notre fichu caractère qu’il est bon de ne 
pas trop charger la monture. Du calme, 
par pitié !

Insistons pour les téméraires. Pren-
dre au-delà de deux ou trois résolutions 
de pratiques habituelles nous conduira 
à lutter sur plusieurs plans et donc à 
diviser nos forces et à lasser notre âme. 
Et du coup, toutes les résolutions en 
auront profité pour prendre la poudre 
d’escampette. Une chose après l’autre !

On pourrait cependant faire ici une 
exception pour les résolutions qui ne 
demandent aucune répétition et qui se 
réalisent en une seule fois, telles que se 
séparer d’Internet à la maison, s’excuser 
d’une faute ou encore reprendre contact 
avec quelqu’un par un courrier.

- la deuxième règle à tenir s’énonce de 
la manière suivante : soyons concrets. 
Loin de nous les résolutions du type : je 
vais être charitable ou patient ou encore 
chaste. C’est perdu d’avance. Il faut vi-
ser, préciser, délimiter, définir le champ 
concret de notre résolution. Alors la 
charité, oui mais en parole, en pensée, 
en action ? Et si c’est en pensée, vis-à-vis 
de qui en particulier ? Si c’est la paresse, 
est-ce au lever, au travail, dans la prière, 
au bureau, à la maison, dans le courrier, 
le ménage, la lecture ? Pensez donc que 
le paresseux qui entend régler son dé-
faut sera submergé par l ’ampleur du 
travail s’il lui faut mettre l’ouvrage sur 
le métier vingt fois par jour. Conclu-
sion : soyons nets et précis.

- La troisième prescription à obser-
ver est la suivante : quotidiennement. 
Une résolution qui ne s’exécute qu’une 
fois par trimestre n’a que fort peu de 
chances d’aboutir. L’intervalle de temps 
entre le moment où l ’on se décide à 
prendre cette résolution et celui où de 
fait on appliquera notre décision sera 
tel qu’on aura très vite oublié sa bonne 
décision d’il y a trois mois. A l’inverse, 
une résolution que l’on prend pour tous 
les jours a plus de chances de tenir. Non 
seulement, il n’y a pas de délai entre la 
décision et l’application, mais en outre, 
la répétition quotidienne de la réso-
lution fait qu’elle s’enracine beaucoup 
plus vite et passe à l’état d’habitude… 
si évidemment on y est fidèle dès le dé-
but.

- Le quatrième point serait : vérifier 
régulièrement. Cela a pour avantage 
de contrôler si l ’une ou l’autre des ré-
solutions n’a pas été oubliée. De plus, 
un regard suivi sur l’application de nos 
résolutions nous aide à y faire atten-
tion au cours de nos journées. Il y a 
comme un souci, une vigilance discrète 

qui se développe dans notre âme pour 
ne pas omettre de telles résolutions. 
C’est pourquoi il est bon de s’examiner 
là-dessus au soir de nos journées dans 
l’examen de conscience. Ce qui suppose 
une nouvelle fois que les résolutions ne 
soient pas légion. Abordons un autre 
aspect de la question.

Sur quels points faut-il 
prendre des résolutions ?

Le premier est certainement la priè-
re. Tout simplement parce que nous 
nous devons à Dieu avant de nous de-
voir à nous-mêmes. De plus, avant de 
s’entraîner à courir vers les sommets 
de la vie spirituelle, il faudrait penser 
à prendre des provisions. Il serait illu-
soire de s’imaginer tenir de fermes ré-
solutions sans en demander la grâce au 
bon Dieu. Il n’y a jamais de vrai progrès 
spirituel sans une réelle vie de prière. 
Il faut donc commencer par là : prière 
du matin et du soir, chapelet, oraison.

Une deuxième direction dans la-
quelle il faudrait avancer serait celui 
de la formation de la foi. La foi est le 
premier fondement de la vie spirituelle. 
Sans elle, rien ne peut tenir. Des réso-
lutions dans ce sens seraient la lecture 
doctrinale et spirituelle. Beaucoup de 
gens s’étonnent d’être secs dans la priè-
re. Cela tient souvent à un manque de 
connaissances. La prière a besoin d’être 
nourrie par la doctrine. La prière est 
un feu qui demande du combustible. 
De plus, et cela eu égard à la crise de 
l ’Eglise, il est nécessaire de continuer 
à se former à la doctrine de l ’Eglise. 
Beaucoup de personnes, parmi lesquels 
des clercs, ont abandonné le combat de 
la Foi parce qu’ils ont délaissé l’étude de 
la foi et des erreurs qui s’y opposent.

Enfin, et pour ne pas nous attarder, 
signalons d’autres axes qui peuvent gui-
der nos résolutions : la vie sacramentel-
le et liturgique, la lutte contre le défaut 
dominant ou la pénitence chrétienne.

Le champ est vaste. Alors, gardons 
courage et soyons aussi magnanimes 
dans les désirs de notre âme que cir-
conspects dans la réalisation de ceux-
ci. Désirons la sainteté avec force mais 
sachons que « celui-ci est fidèle dans les 
grandes choses qui l ’est dans les peti-
tes. » s

La résolution, une solution 
à reprendre… pour une 

rentrée décidée
— Abbé François-Marie Chautard —
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Chaque jour en semaine, un prêtre 
se tient à la disposition des fidèles, au 
fond de l ’église, pour les confessions, 
demandes de messes, de baptêmes, 
entretiens (10 minutes au maximum). 
Pour un entretien prolongé, prendre 
rendez-vous avec un prêtre.

M. l’abbé Xavier Beauvais : curé, 
reçoit tous les jours sur rendez-vous 
sauf le lundi, est responsable :

•	du Tiers-Ordre de St-Pie X
•	de la Conférence Saint-Vincent-

de-Paul
•	des louveteaux
M. l’abbé François-Marie Chau-

tard : 1er vicaire, professeur de phi-
losophie à l ’Institut Saint-Pie-X est 
responsable :

•	des diverses chorales de la parois-
se

•	de l’aumônerie des guides
•	de la Croisade eucharistique
M. l’abbé Philippe Brunet : vicaire, 

est responsable :
•	de l’aumônerie des étudiants
•	du service liturgique
•	de la visite des malades
•	de l’aumônerie des louvettes
M. l’abbé Christian Thouvenot :
Recteur de l’Institut univ. St-Pie X
M . l ’abb é  G u i l l au me D ubu-

jadoux :
•	Directeur de l ’école primaire St-

Bernard à Paris
•	Responsable de l’église St-Martin 

des Gaules à Noisy-le-Grand
M. l’abbé Bruno Schaeffer :
•	Prieur du prieuré Notre-Dame de 

la Ste-Espérance à Couloutre
M. l’abbé Nicolas Portail :
•	Aumônerie du MJCF
•	Vicaire à St-Nicolas
•	Aumônerie des anciens retrai-

tants
Frère Stéphane :
•	Sacristain

VWX

PRÊTRES DE GARDE

de 9 h 00 à 12 h 45 et de 14 h 30 à 
19 h 30

Lundi matin :   Abbé Brunet
 Après-midi : Abbé Beauvais
Mardi matin  : Abbé Chautard
 Après-midi : Abbé Schaeffer
Mercredi matin  : Abbé Dubujadoux
 Après-midi : Abbé Portail
Jeudi matin  : Abbé Portail
 Après-midi : Abbé Schaeffer
Vendredi matin  : Abbé Portail
 Après-midi : Abbé Brunet
Samedi matin  : Abbé Brunet
 Après-midi : Abbé Chautard

VWX
URGENCES ET viSiTES 

AUX MAlADES
Vous pouvez joindre les prêtres de 

jour à St-Nicolas (Tél. 01 44 27 07 90), 
la nuit, ajoutez 4

1er au 7e arrondissements, 11e au 15e 
arrondissement, ainsi que le sud et l’est 
parisien.
Ste-Germaine (Tél. 01 43 80 46 93)

8e, 9e, 10e, 16e au 20e arrondisse-
ments, ainsi que le nord et l’ouest pa-
risien.

VWX
FORMATiON DOCTRiNAlE

ET SPiRiTUEllE
Catéchisme pour les adultes donné 

par M. l ’abbé Beauvais. Ce cours est 
destiné aux catéchumènes débutants, 
à ceux qui recevront la confirmation, 
aux débutants et à tous ceux qui sou-
haitent étudier la doctrine catholique 
(pas d’inscription nécessaire).

Cours, le jeudi de 20 h 00 à 21 h 30.
Secrétariat : Mademoiselle Tissier

Cours de doctrine approfondie, 
donné par M. l’abbé Chautard.

Ce cours est le prolongement normal 
du catéchisme pour les adultes (pas 
d’inscription nécessaire).

Cours, le mardi de 20 h 00 à 21 h 30

VWX
CATéChiSME POUR  

lES ENFANTS
Chaque samedi de 14 h 30 à 16 h 00 

(sauf vacances scolaires). Inscription 
auprès du prêtre de garde ou après les 
messes ou téléphoner au 01 46 60 75 72

•	1er groupe (à partir de 5 ans)
•	2e groupe (préparation à la pre-

mière communion) : Abbé Brunet
•	3e groupe : Frère Stéphane
•	4e groupe (préparation à la com-

munion solennelle) : Abbé Quilliard
•	5e groupe (persévérance) : Abbé 

Beauvais

VWX
ANCiENS RETRAiTANTS
Aumônier : Abbé Portail
Recollection d’une journée, une fois 

par trimestre (annoncée le dimanche)

VWX
TiERS-ORDRE DE ST-PiE X

Aumônier : Abbé Beauvais
Réunion le deuxième lundi de cha-

que mois ; elle commence par la messe 
de 18 h 30

VWX
ROSAiRE

Tous les lundis à 16 h 30

ChAPElET DES hOMMES
Le 2e vendredi du mois à 19 h 15

VWX
SERviCE liTURGiqUE

Responsable : abbé Brunet. Pour y ins-
crire vos enfants, veuillez vous adresser 
directement au responsable.

VWX
ChANT SACRé

Responsable : abbé Chautard
Chant grégorien

1.  Schola grégorienne des hom-
mes. Elle chante la messe dominicale 
de 9 h 00. L’accès à la schola grégorien-
ne est possible à des hommes ayant 
déjà une pratique du chant grégorien. 
Répétitions, le dimanche à 8 h 30. 
Direction : abbé Chautard et Nicolas 
Storez
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Activités de la paroisse
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2. Schola grégorienne des femmes. 
Elle chante deux messes par mois, dont 
le propre d’une grand-messe de diman-
che. Elle répète deux samedis par mois. 
Cette année, la répétition sera en mê-
me temps un cours de formation ; il 
débute à 17 h 30. Contact : Eva Gallois 
(06 67 52 14 48)

Chant polyphonique

1.  Chœur de St-Nicolas. Il assure 
le chant de la grand-messe dominicale 
et un ou deux concerts spirituels dans 
l’année. Inscriptions auprès de V. Le-
cornier (06 64 92 18 22). Répétitions : 
le jeudi de 19 h 30 à 21 h 30 et le di-
manche à 10 h 00. Direction : Vincent 
Lecornier.

2. Chœur Fra Angelico. Il chante 
plusieurs fêtes ou dimanches. Répéti-
tions : le mercredi à 20 h 30 à St-Nico-
las. – Direction : Eric Doutrebente

3.  Chorale des étudiants. Elle assure 
le chant (grégorien et polyphonique) de 
la messe des étudiants, le mercredi à 
18 h 30 (durant l’année universitaire) et 
à l’occasion de Noël, quelques concerts 
dans des maisons pour personnes 
âgées. Répétitions : le mardi à 19 h 30. 
– Direction : Louis-Marie Gélineau 
(06 45 39 99 00)

VWX
JEUNESSE CAThOliqUE 

DE ST-NiCOlAS
Association qui s’adresse à tous les 

jeunes fréquentant Saint-Nicolas. Elle 
propose une palette assez large d’ac-
tivités les plus diverses (Formation 
– Apostolat – Caritatif – Soutien à 
la paroisse – Culturel – Sport). Pré-
sident : Philippe Brunet de Coursou 
(06 80 68 62 37) – Aumônier : abbé 
Philippe Brunet.

VWX
MESSE DES éTUDiANTS
Elle a lieu tous les mercredis de l’an-

née universitaire à 18 h 30 (messe chan-
tée avec prédication).

VWX
CROiSADE

EUChARiSTiqUE
Aumônier : abbé Chautard
Réunion pour les enfants le 1er mer-

credi du mois à 15 h 00

VWX
SCOUTS ET GUiDES  

DE ST-NiCOlAS

Ce groupe est composé d’:
•	une meute de louveteaux •	une 

clairière de louvettes •	une compagnie 
de guides •	une troupe de scouts ma-
rins •	un clan de cadets •	un feu

L’aumônerie est assurée par les prê-
tres de la paroisse.

Chef de groupe : Denis Duverger
Inscriptions : 01 45 35 25 13

VWX
SERviCE D’ENTRAiDE

Permanence tous les jours de 15 h 00 
à 18 h 00, sauf samedi et dimanche. 
Ceux qui ne peuvent se déplacer peu-
vent prendre contact par téléphone : 
01 43 25 72 14 (aux jours et heures indi-
qués ci-dessus) ou adresser un courrier 
au : Service d’entraide – St-Nicolas du 
Chardonnet – 23, rue des Bernardins 
– 75005 Paris

En dehors des heures de perma-
nence, on peut déposer les messages 
dans la boîte à courrier placée près du 
tableau d’affichage, au fond de l’église 
(sans oublier de mentionner vos coor-
données).

VWX
vESTiAiRE

Responsable : Madame Castellan
Ouvert tous les lundis de 13 h 30 à 

16 h 00, en salle des catéchismes. A 
la disposition de tous les pauvres de 
Paris. On peut déposer en semaine 
à la salle des catéchismes : vêtements 
et chaussures propres et en bon état, 
autrement dit vraiment utilisables.

VWX
CONFéRENCE  

SAiNT-viNCENT DE PAUl
Aumônier : Abbé Beauvais
Président : M. Philippe Varin – 

Tél. 06 11 18 93 22. Secrétaire : Mme 
Hogrel

Permanence tous les mercredis de 
15 h 00 à 18 h 00, salle des catéchis-
mes.

Réunion, les 1er et 3e mercredis 
de chaque mois à 19 h 30 en salle St-
Paul.

On demande des âmes généreuses 

et des paroissiens pouvant accompa-
gner des personnes âgées à la messe 
dominicale. Par ailleurs, n’hésitez pas 
à présenter tout cas de misère morale 
ou matérielle, en utilisant la boîte à 
courrier de la conférence St-Vincent de 
Paul sur le panneau au fond de l’église. 
Pour les dons, un tronc est placé près 
de la boîte à courrier. CCP 159 467 P 
Paris

VWX
OUvROiR

Responsables : Madame Bely et Ma-
dame Chrissement. Les dames se réu-
nissent le mardi après-midi pour tra-
vailler sur place (salle des catéchismes) 
ou emporter éventuellement du travail 
à faire chez soi (réparations des orne-
ments, linge d’autel, nappes, etc.)

VWX
SERviCE PhOTOS

Responsable : Madame Armansin (06 
83 88 57 22)

VWX
BiBliOThèqUE PAROiSSiAlE

Responsable : Mlle Frament
Elle est ouverte en salle des catéchis-

mes
•	tous les dimanches de 9 h 00 à 

12 h 45 •	tous les samedis de 16 h 30 
à 18 h 30 •	 les 2e et 4e mercredis de 
15 h 00 à 17 h 00

VWX
PROCURE

Responsable : Christian Lajoinie
Ouverture en semaine et le diman-

che. Vous y trouverez les publications 
de la Fraternité sacerdotale St-Pie X, 
des publications de la Tradition et 
d ’autres ouvrages qu’il faut avoir lu 
pour être informé et surtout formé.

VWX
ENTRETiEN DE l’éGliSE
Les horaires sont personnalisables, 

en accord avec la responsable. Toutes 
les bonnes volontés sont accueillies à 
bras ouverts ! S’adresser à la sacristie

VWX
GARDERiE DES ENFANTS
Responsable : Mademoiselle Blin
Pendant les messes de 9 h 00 et 



A l ’heure où les catholiques, 
nous dit-on, ne seraient 

plus qu’une étrange espèce en 
voie de disparition, le specta-
cle de notre église comble, le 
30 juillet dernier, aurait muselé 
plus d’un de ces médisants à la 
langue acerbe. 

Car c’est devant des centaines de 
fidèles, émus et attentifs, que le pas-
teur Sten Sandmark et le jeune novice 
Joacim Svensson ont abjuré le protes-
tantisme.

« Je retourne à l’Eglise qui 
fut celle de mes ancêtres 
d’avant 1517 »

Saint-Nicolas du Chardonnet, 
théâtre solennel d’une cérémonie d’ab-
juration ! Force est de reconnaître la 
chose assez exceptionnelle. Mais de-
vant l ’Eternel, rien d’extraordinaire, 
car rien d ’impossible dont la Grâce 
ne puisse triompher… Simplement 
l ’aboutissement d ’un âpre chemine-

ment, celui d’un homme, qui « après de 
longues années de lutte et de prière », 
après avoir connu l’hérésie au cœur de 
l’Eglise de Luther, choisit de revenir « à 
l’Eglise fondée par le Christ Lui-même, 
à l’épouse de l’Agneau immolé », com-
me il le dira lui-même à ses paroissiens 
avant de quitter la Suède. « Je retourne 
à l’Eglise qui fut celle de mes ancêtres 
d’avant 1517 (…) parce qu’il est néces-
saire d’appartenir à cette Eglise pour 
obtenir le Salut. De même qu’il n’y 
a qu’un seul Dieu et qu’il n’y a qu’un 
seul Rédempteur, Notre Seigneur Jé-
sus-Christ, il n’y a également qu’une 

seule religion instituée par le Fils de 
Dieu : l’Eglise Une – Sainte – Catho-
lique – Apostolique. Elle est le Corps 
Mystique du Christ. » Aux médias, il 
précisera : « Je ne pouvais quitter le 
luthérianisme pour le retrouver de 
l’autre côté », expliquant ainsi pour-
quoi il avait refusé le rite moderne et 
sa théologie qui sapit haeresim1.
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Le retour au bercail du  
bon pasteur suédois

— Ariane Veren —

ACTUALITÉS

10 h 30, salle St-Germain (sous le 
grand orgue). On cherche des jeunes 
filles pour aider les responsables.

VWX
ATEliER ST-lUC

Responsable : Brigitte Reynaud
Apprendre la technique du dessin et 

celle de la peinture autour de l’enlumi-
nure. Salle St-Paul, le lundi à partir de 
18 h 00. S’adresser au 01 30 24 41 81

VWX
lES FOyERS ADORATEURS

Tous les mois et pendant 72 heures, 
une chaîne de foyers prie à l’intention 
de la sanctification du clergé (une heure 
par foyer). Renseignements auprès de 
Madame Castellan : 01 46 02 21 36

VWX
CONSUlTATiONS NOTA-

RiAlES GRATUiTES
Le 1er vendredi du mois en salle des 

catéchismes de18h à 20 heures.

VWX
CONSUlTATiONS JURiDi-

qUES GRATUiTES
Le 3e vendredi du mois en salle des 

catéchismes de 18h à 20 heures.

CARNET PAROiSSiAl

Ont été régénérés par l’eau du baptême

Sandrine FORCARI 1er juillet
Etienne GIAMBONA 15 juillet
Théophane GUEPIN   5 août
Landry GAIFFE   9 septembre
Alixe BARBIEUX 10 septembre
Blaise QUILLIARD 12 septembre
Xavier TERUZZI 16 septembre

Ont contracté mariage devant l’Eglise

Alban CABANIS  avec
Anne VAILLANT 14 juillet 

Ont été honorés de la sépulture ecclésiastique

Jean GARRET, 74 ans 1er juillet
Solange CHASSANG, 92 ans 4 juillet
Charles-Victor MOUSSIER, 89 ans
 13 juillet
Jean RENCILLON, 84 ans 17 juillet
Denise LELOUIS, 84 ans 21 juillet
Françoise GERVAIS, 91 ans 24 juillet
René MALGOIRE, 76 ans 23 août
Henriette CHAMPION, 87 ans 28 août
Arlette LEPEE, 93 ans 4 septembre 
Marie-Françoise JODEAU, 56 ans
 14 septembre
Christiane SERY, 91 ans 19 septembre

Pendant la cérémonie d’abjuration.

1. Qui a un goût d’hérésie.



Un étonnant accueil !
Il faut dire que l’accueil que lui avait 

réservé le seul évêque catholique de 
Suède avait de quoi décourager plus 
d’une âme prête à la conversion. En ef-
fet, quand le pasteur Sandmark, après 
des années de quête spirituelle, de re-
cherche et d’études, s’adressa enfin à 

l ’évêque pour qu’il reçoive sa conver-
sion, il se vit courtoisement conseiller 
de rester protestant… tout en étant 
catholique de cœur !

Non découragé, il en était là lors-
qu’il fut providentiellement contacté 
par M.W.Wuermeling pour autoriser 
la célébration de la messe tradition-
nelle dans son église, à l’occasion d’un 
pèlerinage en Suède de l ’UNEC. Ce 
fut une révélation. À partir de là, son 
retour dans le giron de l’Eglise n’était 
plus qu’une question de jours : discus-
sions avec M. l ’abbé Schmidberger, 
visites dans les hauts lieux de la Tradi-
tion et décision finale. C’en était fait : le 
pasteur rejoindrait l’Eglise par le biais 
de la Fraternité.

C’est donc loin de tout modernisme, 
sous les voûtes de Saint-Nicolas, que 
monseigneur Bernard Tissier de Mal-
lerais s’adressa aux luthériens avant 
l ’abjuration. Le prélat, traitant tour à 
tour de la grâce, de l’unité catholique et 
du sacerdoce, sut trouver les mots pour 
accueillir, dans le giron miséricordieux 
du divin Maître, la brebis rentrant au 
bercail : « Vous avez célébré pendant 

31 ans ce que vous pensiez être une 
messe valide (…) il vous manquait 
l ’unité catholique. Vous brûliez de la 
retrouver », « vous avez voulu pour-
suivre la mission de l’Eglise par la pré-
dication de l ’Evangile selon la parole 
de Jésus-Christ à ses apôtres », ayant 
à cœur cependant de ne pas amoindrir 

l ’ampleur de la lutte à mener : « vous 
entrez dans ce combat de la foi qui est 
la raison d’être actuellement de la Fra-
ternité-Saint-Pie-X ».

La profession de foi qui suivit l’ho-
mélie de Monseigneur Tissier de Mal-
lerais fut particulièrement émouvante, 
puisque par elle, les deux luthériens ont 
publiquement abjuré la foi hérétique de 
leurs pères. Avec une sobre dignité, ils 
se sont l’un après l’autre agenouillés de-
vant l’évêque, entourés de messieurs les 
abbés Schmidberger et de Cacqueray. 
En quelques phrases, la main posée sur 
les Evangiles, ils ont voué aux gémonies 
le credo apostat de leurs ancêtres : « Je 
reconnais que personne ne peut être 
sauvé en dehors de la Foi que profes-
se, croit, prêche et enseigne la sainte 
Eglise catholique apostolique et ro-
maine. Je regrette vivement d’avoir erré 
gravement contre cette foi, parce que, 
né en dehors de l’Eglise catholique, j’ai 
reçu et admis des doctrines contraires 
à son enseignement. (…) D’un cœur 
sincère et d’une foi ferme, je déteste 
et abjure toute erreur, hérésie et secte 
contraire à cette sainte Eglise catholi-

que, apostolique et romaine. »
La cérémonie se poursuivit par la 

levée de l ’excommunication qui frap-
pait les deux compatriotes. Enfin, ils se 
virent imposer le sacrement de confir-
mation avant que ne débutât la grand-
messe officiée par Monseigneur.

Et maintenant ?
L’ancien pasteur suit actuellement 

au séminaire de Zaitzkofen une for-
mation adaptée à sa situation dans le 
but de devenir prêtre catholique et 
de pouvoir exercer son apostolat en 
Suède tandis que son jeune confrère 
s’est envolé pour les États-Unis. Sten 
Sandmark sollicite nos prières pour ses 
fidèles d’Oskarsham, brebis égarées, 
désormais sans vrai pasteur.

Etonnant témoignage du secret tra-
vail de la Grâce que ces conversions, 
guidées par les mains invisibles de la 
Providence… Quelle joie profonde 
pour l’Eglise toute entière d’ouvrir ses 
bras aux enfants prodigues ! Et quoi 
de plus doux pour un pécheur converti 
que de restituer à Dieu l’honneur qu’il 
lui avait ravi ? Puissions-nous trouver 
dans le souvenir de cette journée un 
encouragement à affermir notre foi 
et, avec la grâce de Dieu, à devenir les 
exemples qui encourageront demain de 
nouvelles conversions. s
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Concerts spirituels 

d’orgue
à Saint-Nicolas du Chardonnet

(Entrée libre)

Dimanche 15 octobre 2006  

à 17 h 45 

Michel PINTE (Espagne)

Oeuvres de BACH, KREBS, 

RITTER, R. VIERNE, L. VIERNE.

Dimanche 26 novembre 2006 

à 17 h 45

Jean-Paul IMBERT (Paris)

Oeuvres de FRANCK, GUILMANT, 

BACH, BOSSI.

Un CD réalisé par la Titulaire 

est en vente à la Procure 

au profit de la future 

restauration du grand orgue

70 minutes,  12 e



Au lendemain du concile, le philosophe Etienne 
Gilson, désabusé, écrivait au Père Chenu : « Je 

mourrai dans la communion de l’Eglise où je suis né, mais 
je ne suis pas sûr qu’elle soit restée la même… ».

Il dénonçait un temps : « où le fidèle ne peut plus être sûr de ce que 
croit son évêque… Malheureusement ceux qui trahissent aujourd’hui 
la foi le font en lâches, ils manœuvrent, ils mentent afin de pourrir 
l’Eglise dedans ». Ce constat d’assassinat programmé de la foi est 
vérifié par une large enquête de Rémi Fontaine intitulée : « Le 
livre noir des évêques de France », véritable dossier instructif d’un 
procès à venir pour génocide de la foi et de la doctrine de l’Eglise 
contre la majeure partie des évêques de France. Par commodité, 
nous lui donnons le nom provisoire de « Nuremberg épiscopal ». 
Dès sa préface, Jean-Pierre Maugendre indique la démarche 
« Evêque, c’est par toi que je meurs ». La réplique de sainte Jeanne 
d’Arc à l’évêque Cauchon, le dossier de Fontaine l’atteste, s’adresse 
à de nombreux évêques. En attendant le jour où lors du jugement, 
selon la Sainte Ecriture, les justes se lèveront contre les méchants 
pour les accuser, la durée de la crise ravive le devoir de parler. Rémi 
Fontaine a concentré son travail sur l’abandon épiscopal de toute 
société chrétienne « Ils ont fini, reconnaît l’auteur, par prendre pied 
dans le camp adverse, et plus qu’un pied, un véritable tour d’esprit 
libéral ». En 1996, leur « Lettre aux catholiques de France » épouse 
la laïcité devenue « Un cadre institutionnel, et en même temps un 
état d’esprit qui aide à connaître la réalité du 
fait religieux, et particulièrement du fait reli-
gieux dans l’histoire de la société française… ». 
Acceptant la laïcité au nom de la religion 
moderne des droits de l’homme, les évêques, 
selon Fontaine, parlent « comme pourrait 
parler un franc-maçon ». Le philosophe René 
Girard décrit la loi de 1905 comme étant 
« plus mauvaise pour le christianisme que 
n’importe quelle loi du même genre ailleurs », 
les évêques y lisent le socle moral de notre 
société. Elle est pour eux l ’écho fidèle de 
la liberté religieuse, « déguisement idéologi-
que », pour Rémi Fontaine. Le pacte laïc, 
forme actuelle du contrat social, expression 
d’une religion d’Etat, d’une contre-Eglise 
tolérant les religions « dans la mesure où 
elles ne menacent pas sa vérité imposée aux 
autres, son dogme religieux, à savoir le primat 
de la volonté générale, autre nom de l’arbitraire 

collectif ». L’idée laïque pourchassée par l’auteur comme « une voie 
de perdition pour l’Eglise ». L’inversion du principe « la vérité vous 
rendra libres » subordonne la vérité à la liberté « sous un arbitraire 
individuel et collectif » interdisant toute vérité objective. L’épiscopat 
décline cette laïcité sous toutes ses formes, laïcité ouverte, laïcité 
par le silence, laïcité de fait, laïcité de droit… dans un nouveau 
ralliement excluant la loi naturelle et la loi divine.

la sacro-sainte laïcité de l’état
En 1996, les évêques ont vécu le cauchemar du XVe centenaire 

du baptême de Clovis à distinguer d’un hypothétique baptême de 
la France. Le cardinal lustiger s’empresse de rassurer : « de vastes 
zones de paganisme, d’indifférence, d’hostilité » ont subsisté. La 
France n’a jamais été « entièrement chrétienne » rajoute Monsei-
gneur Balland. Le baptême de Clovis reste un baptême comme un 
autre, sans portée dans l’histoire. Le cardinal Etchegaray exalte le 
progrès de « l’Etat laïc, neutre, passif et inengagé » opposé à « l’Etat 
chrétien dont la déclaration conciliaire sonne le glas » et à l’Etat athée. 
Mais Rémi Fontaine montre facilement l ’athéisme pratique de 
cette religion du culte de l’homme et de l’Etat. « Le laïcisme qui 
prétend séparer les deux ordres les confond au vrai en une nouvelle thé-
ocratie à l’envers ». L’Etat chrétien incarne la distinction du pouvoir 
spirituel et du pouvoir temporel, au-dessus de leur confusion et 
de leur séparation. Théocratie inversée, l’Etat moderne s’épanouit 
dans les dérives totalitaires de la démocratie parlementaire. La 
crise frappe l’Eglise par la « conversion subreptice de nombreux re-
présentants du pouvoir spirituel à la nouvelle religion dite démocratique 
de ce pouvoir totalitaire ». L’Etat devient expert en religion, l’Eglise 
experte en humanité ! « On ne peut servir deux maîtres à la fois » se 
contente de conclure malicieusement Rémi Fontaine.

l’avortement et la trahison de l’épiscopat
La passivité de la hiérarchie épiscopale face à l ’avortement 

l’illustre. L’aveu du professeur israël Nisand constitue une pièce 
majeure pour l’accusation. En 1975, au moment de la loi sur l’avor-
tement, « beaucoup ignorent que de fait l’Eglise était favorable à 
cette mesure ». L’opposition du corps épiscopal est imperceptible 

« S’ils s’y étaient vraiment déclarés hostiles, la 
loi ne serait pas passée. Simone Veil que j’ai 
rencontrée il y a quelques mois me l’a d’ailleurs 
confirmé ». D’où les remerciements du doc-
teur Nisand à « l’Eglise de France de ne pas 
s’être fondamentalement opposée à cette loi ». 
A l’époque, le professeur lejeune s’enten-
dait dire par l’évêque coadjuteur de Paris : 
« Je vous le dis devant Dieu : vous êtes un 
mauvais chrétien ». A propos des chapelets 
récités en face des avortoirs, l ’archevêque 
de Sens parle de « perversion des moyens ». 
Pour sa part, celui de Rennes s’en prenait 
aux commandos anti-avortement « difficiles 
à qualifier moralement ».

Pendant ce temps, le cardinal Barbarin 
et Simone Veil se retrouvent à Lyon lors de 
la rencontre de la communauté Sant Egi-
dio fortement encouragée par Rome. En 
Vendée, l’évêque Santier suit un drôle de 

Vers un 
« Nüremberg » 

épiscopal ?
— Abbé Bruno Schaeffer
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chemin en demandant pardon pour les siècles passés où du fait de 
la morale catholique : « Des hommes et des femmes ont souffert de 
cette emprise de l’Eglise sur leur vie personnelle et sociale ».

A Poitiers, l’évêque Rouet connu pour ses blasphèmes fait l’élo-
ge du préservatif, nécessaire comme « seul moyen de prévention ». 
Le même refusera le baptême à un militant du Front National : 
« j’affirme que l’idéologie du Front National a des relents de nazisme ». 
Dès 1998, le président de la Conférence épiscopale poursuivait le 
Front National comme un parti « qui n’a jamais caché ses thèses 
racistes, xénophobes et antisémites ». Monseigneur David, en digne 
successeur de Gaillot, le voit « sur bien des points » en opposition 
« aux valeurs du christianisme ». En avril 2002, Monseigneur Gib-
son use de son autorité pour proclamer « je voterai contre Monsieur 
Le Pen et son parti ».

Rémi Fontaine n’est pas à cours d’exemples. A la Réunion, 
Monseigneur Aubry prône la suppression de fêtes chrétiennes 
pour renforcer l’unité de la population. A Amiens, l’évêque Noyer 
confie au « Monde » son désir « d’assouplissement de la discipline ec-
clésiastique » en matière de célibat sacerdotal. Le même désavouant 
l’abbé Sulmont poursuivi devant les tribunaux pour ces critiques 
de l’Islam, déclare : « La doctrine officielle en l’Eglise catholique estime 
que le Coran porte des éléments très positifs… ». Monseigneur lan-
del, venu du Maroc en Bretagne y témoigne de sa pratique pastora-
le de successeur des apôtres envoyés évangéliser toutes les nations. 
« Nous sommes chrétiens, mais nous ne pratiquons ni la catéchèse, ni le 
baptême, par respect pour ce peuple qui nous accueille ». L’évêque de 

Lag-Houat-Ghadaïa profite de la béatification de Charles de Fou-
cauld pour avouer : « Nous, Eglise d’Afrique, n’avons pas d’intention 
prosélyte ». Pour Rémi Fontaine « Tout est dit lamentablement de 
l’apostasie immanente de la France et de son impuissance actuelle ». 
A Saint Denis, l’évêque craint dans la crise des banlieues « Une 
menace pour la démocratie ». Heureusement pour Monseigneur 
de Berranger, il reste le parti communiste : « Une organisation 
efficace qui a l’expérience des masses populaires ». Sa présence « plu-
tôt bénéfique » compense celle du Front National, « un phénomène 
dangereux ». Il s’agit selon le cardinal Ricard de « ne pas se mettre 
en contradiction avec les grands principes de la République ». Toutes 
les religions sont tenues de sacrifier au pacte laïc, renvoyant l’Eglise 
« ailleurs que dans sa mission divine » et, toujours selon Fontaine, 
refusant aux hommes « l’aumône de quelques vérités surnaturelles ». 
C’est l’évidence décrite par Monseigneur Rey à Toulon : « Dans le 
cadre de la laïcité ouverte… l’Eglise se peut fort bien intervenir dans 
le débat public sans s’appuyer sur la Révélation ».

Rémi Fontaine apporte des preuves irréfutables de l’acceptation 
par l’ensemble de la Conférence Episcopale Française de la religion 
d’Etat de la laïcité. D’Eglise du silence, l’Eglise de France devient 
une « Eglise par abstention » alliée objective des ennemis de la foi. 
Pour les hommes et pour la société, ils retiennent captive la vérité 
attendue par tous les « perdus dans le relativisme de la laïcité ».

Rémi Fontaine « Le livre noir des évêques de France ». 
Juillet 2006 – Editions Renaissance Catholique  217 
pages : 15 €
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La vie de la paroisse en images

14 enfants ont renouvellé leurs 
promesses de baptême le 11 juin

15 communions privées le jour de 
la Fête-Dieu. le même jour, procession du Saint-

Sacrement dans les rues de Paris avec une assistance 
fournie et reposoir sur la place de l’Odéon.



louis, par la grâce de Dieu, roi de 
France et de Navarre.
A tous ceux qui ces présentes lettres 
verront, Salut.
Dieu qui élève les rois au trône de leur 
grandeur, non content de nous avoir 
donné l’esprit qu’il départ à tous les 
princes de la terre pour la conduite 
de leurs peuples, a voulu prendre un 
soin si spécial et de notre personne 
et de notre état, que nous ne pouvons 
considérer le bonheur du cours de no-
tre règne, sans y voir autant d’effets 
merveilleux de sa bonté, que d’acci-
dents qui nous pouvaient perdre.
Lorsque nous sommes entré au gou-
vernement de cette couronne, la fai-
blesse de notre âge donna sujet à quel-
ques mauvais esprits d’en troubler la 
tranquillité ; mais cette main divine 
soutint avec tant de force la justice 
de notre cause que l’on vit en même 
temps la naissance et la fin de ces 
pernicieux desseins. En divers autres 
temps, l’artifice des hommes et la ma-
lice du diable ayant suscité et fomenté 
des divisions non moins dangereuses 
pour notre couronne que préjudicia-
bles au repos de notre maison, il lui a 
plu d’en détourner le mal avec autant 
de douceur que de justice.
La rébellion de l’hérésie ayant aussi 
formé un parti dans l’Etat, qui n’avait 
d’autre but que de partager notre 
autorité, il s’est servi de nous pour en 
abattre l’orgueil, et a permis que nous 
ayons relevé ses saints autels en tous 
les lieux où la violence de cet injuste 
parti en avait ôté les marques.
Quand nous avons entrepris la pro-
tection de nos alliés, il a donné des 
succès si heureux à nos armes, qu’à la 
vue de toute l’Europe, contre l’espé-
rance de tout le monde, nous les avons 
rétablis en la possession de leurs états 
dont ils avaient été dépouillés.
Si les plus grandes forces des ennemis 

de cette couronne se sont ralliées pour 
conspirer sa ruine, il a confondu leurs 
ambitieux desseins pour faire voir à 
toutes les nations que, comme sa pro-
vidence a fondé cet Etat, sa bonté le 
conserve et sa puissance le défend.
Tant de grâces si évidentes font que 
pour n’en différer pas la reconnais-
sance, sans attendre la paix, qui nous 
viendra sans doute de la même main 
dont nous les avons reçues, et que 
nous désirons avec ardeur pour en 
faire sentir les fruits aux peuples qui 
nous sont commis, nous avons cru 
être obligés, nous prosternant aux 
pieds de sa majesté divine que nous 
adorons en trois personnes, à ceux de 
la Sainte Vierge et de la sacrée croix, 
où nous vénérons l’accomplissement 
des mystères de notre Rédemption 
par la vie et la mort du fils de Dieu 
en notre chair, de nous consacrer à la 
grandeur de Dieu par son fils rabaissé 
jusqu’à nous, et à ce fils par sa mère 
élevée jusqu’à lui ; en la protection de 
laquelle nous mettons particulière-
ment notre personne, notre Etat, no-
tre couronne et tous nos sujets pour 
obtenir par ce moyen celle de la Sain-
te-Trinité, par son intercession et de 
toute la cour céleste par son autorité 
et exemple, nos mains n’étant pas as-
sez pures pour présenter nos offran-
des à la pureté même, nous croyons 
que celles qui ont été dignes de le por-
ter, les rendront hosties agréables et 
c’est chose bien raisonnable qu’ayant 
été médiatrice de ces bienfaits, elle le 
soit de nos actions de grâces.
A ces causes, nous avons déclaré et 
déclarons que prenant la très sainte 
et très glorieuse vierge pour pro-
tectrice spéciale de notre royaume, 
nous lui consacrons particulière-
ment notre personne, notre Etat, 
notre couronne et nos sujets, la sup-
pliant de nous vouloir inspirer une 

sainte conduite et de défendre avec 
tant de soin ce royaume contre l’effort 
de tous ses ennemis, que, soit qu’il 
souffre du fléau de la guerre ou jouisse 
de la douceur de la paix que nous de-
mandons à Dieu de tout notre cœur, il 
ne sorte point des voies de la grâce qui 
conduisent à celles de la gloire. Et afin 
que la postérité ne puisse manquer à 
suivre nos volontés en ce sujet, pour 
monument et marque immortelle de 
la consécration présente que nous fai-
sons, nous ferons construire de nou-
veau le grand autel de la cathédrale de 
Paris avec une image de la Vierge qui 
tienne dans ses bras celle de son pré-
cieux Fils descendu de la Croix, et où 
nous serons représenté aux pieds du 
Fils et de la Mère comme leur offrant 
notre couronne et notre sceptre.
Nous admonestons le sieur Arche-
vêque de Paris et néanmoins lui en-
joignons que tous les ans le jour et 
fête de l’Assomption, il fasse faire 
commémoration de notre présente 
déclaration à la grand’messe qui 
se dira en son église cathédrale, et 
qu’après les vêpres du dit jour, il soit 
fait une procession en la dite église 
à laquelle assisteront toutes les 
compagnies souveraines et le corps 
de ville, avec pareille cérémonie que 
celle qui s’observe aux processions 
générales les plus solennelles ; ce que 
nous voulons aussi être fait en toutes 
les églises tant paroissiales que celles 
des monastères de la dite ville et fau-
bourg, et en toutes les villes, bourgs 

Le Vœu de Louis XIII
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Suite à la demande de lecteurs du Chardonnet, nous publions le vœu de Louis XIII 
par lequel il consacra son royaume à la Vierge Marie, le 10 février 1638 en récom-

pense de célestes bienfaits. Ce vœu est renouvelé chaque année lors de notre procession 
du 15 août. Le lecteur pourra y mesurer tout ce que l’union du sceptre et de l’Eglise 
donnait comme secours, gloire et prestige tant à l’Eglise qu’à la couronne.
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et villages du dit diocèse de Paris.
Exhortons pareillement tous les 
archevêques et évêques de notre 
royaume et néanmoins leur enjoi-
gnons de faire célébrer la même 
solennité en leurs églises épiscopa-
les et autres églises de leur diocèse ; 
entendant qu’à la dite cérémonie les 
cours de Parlement et autres compa-
gnies souveraines et les principaux 
officiers de la ville y soient présents ; 
et d’autant qu’il y a plusieurs églises 
épiscopales qui ne sont pas dédiées 
à la Vierge, nous exhortons les dits 
archevêques et évêques en ce cas de 
lui dédier la principale chapelle des 
dites églises pour y être fait la dite 
cérémonie et d’y élever un autel avec 
un ornement convenable à une action 
si célèbre et d’admonester tous nos 
peuples d’avoir une dévotion parti-
culière à la vierge, d’implorer en ce 
jour sa protection afin que sous une 
si puissante patronne notre royaume 
soit à couvert de toutes les entrepri-
ses de ses ennemis, qu’il jouisse lar-
gement d’une bonne paix ; que Dieu 
y soit servi et révéré si saintement à la 
dernière fin pour laquelle nous avons 
été créés ; car tel est notre bon plaisir.
Donné à Saint-Germain-en-Laye, le 
dixième jour de février, l’an de grâce 
mil six cent trente-huit, et de notre 
règne le vingt-huit.

Signé : Louis

MOTS		CROISÉS		-		Problème	N°	10	-	06		 par	Cecilia	DEM	

DÉFINITIONS

HORIZONTALEMENT

1) Ne vendait pas que des médications.  
2) Elles se prennent MAINTENANT ! 3)… co-
fondateur : René Coty  – Romains 4) Passé 

récent – Élide sans… élision 5) Affligeante si 
d’esprit – Points opposés. 6) On y marche à 
l’ombre – Particule britannique. 7) « Belle » 
phonétique – Héroïne provençale. 8) Ils sont 
devenus suicidaires. 9) Celle qui porte ce pré-
nom est promise à de grands succès – Intro-
duit souvent un « grain de sel » 10) Telle un 
vieux disque – Même comme ça reste terne 
ou sourd – En gros les anciens de l’UMP ? 
11) Demi-parigot – Affiche une competénce 
– Sème la terreur outre-Pyrénées.

VERTICALEMENT

A) Nous fait tant rêver du passé ! B) Quand 
elles survivent, sont devenues légères. C) Finit 
souvent au panier – Arête rocheuse. D) Demi-
parasite – Plus que péjoratif envers les chré-
tiens E) On tente de les réhabiliter – Déjà cité 
F) S’il lui manque une patte, qui le verra ? 
– Fut la concurrence de Brindisi G) C’est un 
jeune chef (abréviation) – Encore bien plus 
improbable ainsi H) Les décrocher est un 

« sport » très à la mode – Envoi tenu pour 
démodé I) Célébrissime ruminante – Parfois 
« bella » – Union cahotique J) Déboisées elles 
deviennent aussi sinistres que des autoroutes 
– Eau séparée K) Peut-être la plus célèbre villa 
de la Renaissance italienne – Super !

––––––––––––––––––––––––––––––––––

SOLUTIONS	du	N°	07	-	06

HORIZONTALEMENT	:
1. DORMITION. 2. ASSOMPTIONS. 3. VEAU - 
OISEAU. 4. IR (Ri) - LÔ - NEPER. 5. VÉNIEL -VA.  
6.	CSA - ÖRE - UI (Arturo). 7. IO - TAU - SR (Sveriges 
Radio). 8. CULINAIRE. 9. OLÉ - CRS. 10. DOGME 
- ÉLOI. 11. ÉNOUÉES - TAN.

VERTICALEMENT	:
A. DA VINCI CODE. B. OSER - SOULON. C. RSA 
- VA - LEGO. D. MOULE - SI - MU. E. IM (Mi) - 
ON - NIÉE. F. TPO (Top) - IOTA. G. ITINÉRAIRES.  
H. OISELEUR. I. NOEP (Peón) - ÉCOT. J. NAEVUS 
- RIA. K. USURAIRES.
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Samedi 14 octobre

14 h 00 : Ouverture des stands

15 h 00 :  Après le Chapitre Général, la Fraternité Sacerdotale St-Pie X

 Conférence de Mgr Fellay, Supérieur Général de la FSSPX

19 h 30 : Soirée “frites-saucisses“

Dimanche 15 octobre

10 h 30 : Messe pontificale

12 h 00 : Ouverture des stands (possibilité de se restaurer sur place)

15 h 00 :  Le Linceul de Turin et la Tunique d’Argenteuil : les derniers résul-

tats de l’enquête. Conférence du Professeur André Marion, 

Docteur en physique nucléaire, chercheur au CNRS, membre 

du Conseil scientifique du CIELT.

18 h 00 : Fermeture des stands

Pendant les deux jours

Très nombreux stands. Jeux pour les enfants. Garderie pendant les confé-

rences. Trains Paris-Saint Lazare – St Nom la Bretèche et Paris Montpar-

nasse – Villepreux. Navettes entre les Gares de St Nom et Villepreux pour 

Grand’Maisons, le samedi de 14 heures à 15 heures et le dimanche de 

9 h 30 à 14 h 30. Navettes prévues pour le retour en fin de journée. 

Tarif entrée pour les 2 jours : Adulte 10 € - Foyer 15 € - Etudiant 5 €

Domaine de Grand’Maisons - 78 450 Villepreux

Journées

de la

TRADITION
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BULLETIN D’ABONNEMENT
❐Simple : 22 euros     ❐De soutien : 30 euros

M., Mme, Mlle ......................................................................................................................................................

Adresse .........................................................................................................................................................................

...............................................................................................................................................................................................

Code postal ......................................... Ville ..................................................................................................

Chèque à l’ordre : LE CHARDONNET - A expédier à M. Jean-Marie 

Cavrot - LE CHARDONNET 23, rue des Bernardins - 75005 Paris

Veuillez préciser, en retournant votre bulletin, s’il s’agit d’un nouvel abonnement ou d’un renouvelle-

ment. Dans ce dernier cas, indiquez votre numéro d’abonné. (Ne nous tenez pas rigueur de recevoir 

éventuellement une relance superflue…).

ACTIVITÉS DE LA PAROISSE
Tous les mardis du mois : cours de 
doctrine approfondie à 20 h 00
Tous les jeudis du mois : cours de ca-
téchisme pour adultes à 20 h 00

Dimanche 1er octobre
• Sur le parvis : Vente de gâteaux pour 
le MJCF Paris-Sud
• 14 h 30 : Conférence de M. Jean-
Claude Bourgeois sur saint Vincent 
de Paul (salle des catéchismes)

lundi 2 octobre
18 h 30 : Messe de rentrée de l’ACIM.

Mercredi 4 octobre

• 19 h 30 : Réunion de la Conférence 
Saint-Vincent de Paul

vendredi 6 octobre
• De 18 h 00 à 20 h 00 : Consultations 
notariales gratuites (salle des caté-
chismes)

Dimanche 8 octobre
• Sur le parvis : Vente Marché pour 
les Petites Servantes de St-Jean-Bap-
tiste du Rafflay

lundi 9 octobre
• Rentrée de l’Institut Universitaire 
Saint-Pie X
• A partir de 18 h 30 : Réunion du 

Tiers-Ordre de la FSSPX.

Mercredi 11 octobre
• 15 h 00 : Reprise de la Croisade-
Eucharistique (salle Saint-Paul)
• 18 h 30 : Messe de rentrée des étu-
diants

Mercredi 11 et jeudi 12 octo-
bre

• Journées de récitation du rosaire 
perpétuel (croisade du rosaire). Jour-
nées attribuées à Saint-Nicolas (ins-
criptions les 1er et 8 octobre)

vendredi 13 octobre
• 19 h 15 : Chapelet des hommes

Samedi 14 et dimanche 15 oc-
tobre

•  Rassemblement de la Tradition 
à Villepreux, samedi de 14 h 00 à 
19 h 30, dimanche à partir de 10 h 30

Dimanche 15 octobre
• 17 h 45 : Concert spirituel d’orgue 
donné par M. Michel Pinte

Mercredi 18 octobre
• 19 h 30 : Réunion de la Conférence 
Saint-Vincent de Paul

vendredi 20 octobre
• De 18 h 00 à 20 h 00 : Consultations 
juridiques gratuites (salle des caté-
chismes)

Samedi 21 et dimanche 22 oc-
tobre

• Pèlerinage du MJCF à Notre-Dame 
de Cléry
• Braderie du vestiaire en salle des ca-
téchismes (samedi à partir de 18 h 00 
et dimanche toute la journée)

Dimanche 22 octobre
• Prédication pour la journée des 
missions.  Sur le parvis : quête après 
toutes les messes

Du samedi 28 au lundi 30 oc-
tobre

• Pèlerinage de Lourdes (train spécial 
de nuit organisé par la paroisse)

Mercredi 1er novembre
En raison de la Toussaint, il n’y aura 
pas de réunion de la Conférence 
Saint-Vincent de Paul

vendredi 3 novembre
• De 18 h 00 à 20 h 00 : Consultations 
notariales gratuites (salle des caté-
chismes)

Dimanche 5 novembre
• Vente de gâteaux pour le MJCF Pa-
ris-Ouest

Mercredi 8 novembre
• 15 h 00 : Réunion de la Croisade 
Eucharistique

Vendredi 27

22 h 00 :  départ  de  Paris-

Austerlitz – 23 h 30 : départ de 

St-Pierre-des-Corps (Tours)

Samedi 28

14 h 30 :  Chemin  de  croix  puis 

messe  solennelle  –  20 h 00 : 

Procession aux flambeaux

Dimanche 29

9 h 00 : Grand-Messe

14 h 30 : Vêpres et procession

20 h 00 : Adoration silencieuse

Lundi 30

9 h 00 : Messe solennelle. 

Adieu et clôture vers 12 h

Mardi 31

5 h 00 : arrivée à St-Pierre-des-

Corps - 6 h 30 : arrivée à Paris

FORMULE 1 : 

place assise adulte : 120 e

Enfant de moins de 12 ans : 60 e

FORMULE 2 : 

place  couchette  adulte :  140  e

Enfant de moins de 12 ans : 70 e

FORMULE 3 : 

voiture  ambulance  pour  les 

malades.  Couchette  adaptée : 

160 e

Pour le logement sur place, une liste 

d’hôtels peut être fournie. 

S’adresser rapidement au secré-

tariat : 01 44 27 07 90.

Pèlerinage à 

Lourdes 
pour le Christ-Roi

en train spécial de nuit !

du 28 au 30 Octobre 2006

•  avec accompagnement de 

malades

•  sous la direction des prêtres  

de la Fraternité Saint-Pie X  

dès l’accès au train


